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forme de Pignon parait être un bou¬
ton de lèpre . On remarque ce même
bouton sur la main trouvée a Avan-
che , dessinée dans le recueil de ses
antiquités . C’étoit probablement un
Pontife , qui fut guéri des différents
meaux en faisant un voyage à Mont-
Joux.

§ 6.

DESTRUCTION DU TEMPLE
DE MONT - JOUX.

HISTOIRE DE CETTE MONTAGNE
J USQ.U’AU

RETABLISSEMENT DE L’HOPITAL

PAR St. BERNARD.
<t= . -5— l- 'l '!■ w 1 »

TOut ce que nous venons de rap¬
porter , semble prouver , que le

culte de Jupiter Pœnin  doit remon¬
ter à l’époque de rétablissement des
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différents peuples ( a) dans les envi¬
rons du Mont -Joux ; & que le sur¬
nom de Pœnin ne lui a été donné
qu’à l’époque du passage des Cartha¬
ginois ; que les Romains eux -même
ont rendu des fromages à cette divi¬
nité avant qu’ils fussent maîtres de
cette contrée ; & qu’ils les ont con¬
tinué après en avoir fait la conquête;
il est auffi très-vraifemblable, qu’ils
y établirent un hospice pour rece¬
voir les offrandes & exercer cette
charité religieuse , qu’ils regardaient
comme un attribut inséparable du
Génie de Jupiter. Comme on n’a
trouvé dans les débris du temple
aucune médaille postérieure au rég¬
né des enfans de Theodofe, on à
lieu de 'conjecturer , que cet édifice,
resté dans son intégrité jusqu’à cet¬
te époque , fut dèslors abandonné
par les Romains. La décadence de

(a) CordeUur  vivait 1780 ans avant J C. & F van¬
ner 1269 - Lorsque Scamander sorti de Crête a «cune
colonie ,552  avant j , C. il apporta le culte de Ju.
piter avec lui



56 ■ — . — ■ssmm

l’empire & les ravages des Huns  &
des Vandales auront fans doute en¬
traîné Ja ruine de ce temple : qui
n’existait dejà .plus lors que les Lom¬
bards paíferent les alpes en 574 . car
Grégoire de Tours , qui nous a trans¬
mis ce fait , ne donne au sommet de
IVlont-Joux que le nom d1 OJliolum,
ternie purement topographique &
désignant la nature du local , fans
faire aucune mention des établiife-
ments , qui y existaient ancienne¬
ment ; ce que semble prouver qu’ils
étaient entièrement détruits à cette
époque.

On peut conjecturer , que î’hôpitaî
de Mont -Joux a été rebâti vers le
teins du régné de Cbarles-Magnes, non
fans doute , comme on le croît , ( a)
par íbn arrière fils Arnoux le Batard,

(a) Bom Çarptntier^  attribue eette fondation èLouis le Dtbonaire , qui l’unit au monastère de l’ab.
laye de la Novalese, d’où elle fut ensuite séparée

en 82< par Luth aire  ier , à qui il avait cédé te ro¬
yaume d’Jralie avec la Valléed’Aoste Sc  le comté de
Valais, JDiviv, anu ,
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comte de Valais & Abbé d’Agaune ;
mais plutôt par Charles fils de Char¬
les-Magne , à qui cet empereur donna
la Val crAoste après qu’il eut vaincû
Didier Roi des Lombards ( b).

Telle est mon opinion fur la nou¬
velle fondation de l’hôpital de Mont-
Joux . Ce nom de Mont -Joux à oc¬
casionné quelques équivoques , par-
ceque plusieurs auteurs soutiennent,
que Vultgaire était un de ses pre¬
miers Abbés : mais il faut faire une
distinction entre le Mmtjoux , c’est
à - dire le grand St. Bernard , & le
Mont -Joux ou Colonne-Joux , le petit
St , Bernard , dont Vultgaire était
vraisemblablement Abbé. François
Augustin Dascapé qualifie ce dernier
d’Evêque , & lui donne pour succès,
seur dans son abbaye de la Novalese
«S>. Froidin , qui gouverna ce mona¬
stère depuis 77o jufqu’à 813-

(b) Regnum Italise partimque Burgundi* , id est
vallem Augustanam, comitatum Yalelìorum. & V*l.
densem, Astíinl. Btv,
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Quelque séduisant que soit le di¬
plôme , que l’empereur Louis le De*
bonnaire donna à la requête de
deux frères de la Novalese contre
Vultgaire Abbé de Mont -Joux , ( a)
plusieurs raisons empechent de le
comprendre dans le catalogue des
Prévôts de cette maison : il paraît
dabord , que c’est une erreur du co¬
piste , qui aura pris Novalienfe pour
Vallìense , JSÍontetn-Jovis Gray pour
Níontem -Jovis Pœnini. Celui -ci ne
fut jamais uni à la Novalese. II est par
la très -vraisemblable , qu’il ne s’agit
dans ce diplôme que du petit St.
Bernard, ( b ) Les différents qui ont

(a) Eo quod Vultgariusabbas ex monasterio, quod
est Ctum in monte Jovis , res juris eorum pagis in
illis & villis, quse advocantur illos & illas injuste con.
tra legem eisinvasisset, Lad praedictummonasterium
tevocasset.

(b) En effet les Grayes ont été soumises aux Ro¬
mains long-tems avant les Alpes Pœnins. Mr. Ley-
jier dit,  que Biernard chabert Evêque de Geneve
fut comis par le Pape Innocent III pour interdire
le monastère de Mont-Joux vers l’an 121j . Cela ne
peut regarder que la colonne Jou , car ce Pape
donna plusieurs Bulles on faveur du monastère Poenio.
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toujours subfistés entre les Prévôts de
Mont -Joux & de Verres au sujet de
Phôpital de la colonne Jou , sem¬
blent indiquer , que ces derniers
voulaient revendiquer un patrimoine
qu’íls avaient acquis des moines fruc-
tuaires ou premiers religieux de
Verres colonie de la Novalese. D ’ail-
leurs s’il fallait admettre Vultgaire
comme Abbé de Mont -Joux en 760,
ce serait le placer avant la fondation
faite par Louis le Débonnaire , com¬
me Dom Carpentier le prétend*
Quoiqu ’il en soit de ce point histo¬
rique , ii est certain , que 34 ans après
cette fondation , & 91 après Vultgai¬
re, Hermom Abbé , aumônier de Mont-
Joux fut fait Evêque de Lausanne,
comme on le verra à l’article des
Prévôts , qui ont gouverné ce mona¬
stère . II est fait mention de cet hô¬
pital dans la cession , que Lothaire
Roi de Lorraine en fit a Louis son
frère en 8í9 . Rodolphe ier Roi de
Bourgogne pour se mettre à l’abri des
poursuites d'Amoux son compétiteur
se retira au Mont -Joux , tandis que
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son ennemi dévastait la plaine . Il
n’est point douteux , qu 'Arnouxy
revenu sur ses pas en 89f , n’ait
fait main basse fur tout ce qu’il
trouva à Mont -Joux , afin d’enle-
ver à Rodolphe  l ’envie de s’y ré¬
fugier une seconde fois.

Dès -lors jufqu’au moment où
St . Bernard de Menthon donna
une nouvelle forme à cet éta¬
blissement , on ne trouve plus
dans l’histoire aucune trace des
Prévôts de cet hospice. II se res¬
sentit sans doute des fréquen¬
tes incursions des barbares , &
ne put subsister au milieu de
toutes les calamités , dont le di-
xieme siécle fut rempli . Les
chroniques du tems nous en font
une bien triste peinture , la pe¬
ste & la famine exerçaient tour
à-tour leur ravage. Tantôt es¬
taient des malades fans secours,
qu’une cruelle compassion étouf¬
fait fous terre , tantôt les ca¬
davres étaient la proie de ceux
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que ce fléau avait ménagés ;
tantôt enfin les vivans dret G«-
fiaient des embûches aux vivans , sìgíl
& les égorgeaient fur les mon - bert
tagnes & les grands chemins ,(a)

Les Sarrasins continuèrent
leurs irruptions , & la contrée
des alpes Pœnines s’en ressen¬
tit fiourtout. 11s y porterent le
feu & la famine , brûlèrent les
Monastères d’Agaune & de Monu
Joux. Le diplôme de Rodolphe
III accordé à Ami&o Archevê¬
que de Tarentaise , l’inscription
de l’ancienne église de St.Pierre,
rapportée par Mr, Brìguet, atte¬
stent toutes ces désolations : à v
cette époque de la fureur Sarra-

(a) C’est dans ce tems , qu’on trouva ï  Maçon
dans la grotte d’un monstre humain 4.8 têtes d’hora-
mes, ce monstre, qui décapitait les passants, exerçait
les mêmes fureurs que le prétendu Géant, qui avait
son siège sur le Monc-Joux, il Fallait peut-être àl ’un
& à l’autre du pain , & non des éxorcimes. Nom
voyons par la legende de St. Bernard , que l'ètole,
dont il se servit pour captiver le diafcj,e du Mo«C
Jkux, fut changée en chaîne de fer.
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fine le Mont -Joux devint un cou¬
pe gorge , un asile de brigands &
de rançonneurs de toute espèce.
La faiblesse de Conrad, père de Ro-
dolphe  III , dernier Roi de Beurgogne
ne put opposer aucun frein à cet es.
sain de Sarrasins : il parvint cepen¬
dantà les extirper par la fuite en
leur accordant toutes les terres qu’ils
usurperaient les uns fur les autres,
moyen qui leur à servi a se détruire
de leurs propres mains , (a) En 1026
on avait établi des péages excessifs
dans toutes les gorges des montag¬
nes ; le Mont -Joux n’en fut point
cxemt . II était difficile de frauder
celui-ci,parcequ’on avait mis une bar¬
rière à r extrémité du lac où le roc
parait avoir été taillé à dessein pour
cet objet ; on n’ouvrait cet ojìiolum
qu’à ceux qui avaient de quoi payer.

(a) Ces montagnards furent de tout-tems fiers,
•ruels & rancconneurs (barbari , intonp incutii  dit
«n ancien historien.)
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Les Normands encouragés par les
succès de leurs compatriotes contre
les Grecs eu Italie , formerent la ré¬
solution de suivre leurs traces . Ils
dirigèrent leur route par le Mont-
Joux . On leur ferma Fojìiolum; mais
ils brisèrent les barrières , tuerent
une partie des gardes , & mirent les
autres en fuite. Long -teins aupara¬
vant les pèlerins qui allaient à Rome
«'osaient traverser les alpes qu’en
caravane de quatre à cinq cents per¬
sonnes . Cette précaution même de-
venoit souvent innutile . Robert
Evêque de Tours fut égorgé pen¬
dant la nuit dans íà chambre aux
pieds des alpes avec toute fa fuite,
qui était nombreuse . St . M aieul Abbé
de Cluni fut pris captif par les Sar-
rajìns en 972 près d’Oríierre.

Rodolpèe III lui -même y fut in¬
quiété en loi6 . il en porta des plain¬
tes à l’empereur Henry II mai* ce
désordre continua toujours . Conrad
successeur de Henry s’étant rendu à
Rome en 1027 pour s’y faire sacrer,



y conduisit le même Roi Rodolphe„
Cannut Roi d’Angleterre & de Dan.
nemarc saisit cette occasion pour pein¬
dre les horreurs qu’on exerçait fur
les alpes , & porta ses plaintes au
Pape & à l’empereur fur les vexa¬
tions , que ses sujets éprouvoient en
allant en pèlerinage à Rome . Ro-
dolphe comprit bien que les plaintes
du Roi d’Angleterre lui étaient per¬
sonnelles , A il promit dc faire abolir
ces péages . Cannut écrivit en con¬
séquence une lettre circulaire aux
Evêques & aux Princes de son ro¬
yaume pour leur apprendre , qu’iî
avait pourvu à la íurété publique fur
les routes des alpes P mines, (a)
C’est ici l’époque de la suppression
des rançonneurs & de leur destruc¬
tion fur les alpes. A ces brigandages

le bon

(a) Au reste plusieurs Seigneurs depuis le Mein
t  le Veser  jusqu ’au pais des Sclaves  comptaient le
droit de rançonner les voyageurs parmi les préroga¬
tives féodales.
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le bon ordre succéda enfin, &l*hôpi-
talde Mont -Jouxfut rétabli comme
on va le voir dans le paragraphe
suivant

§ 7.
ETABLISSEMENT

DE

St.  BERNARD
DE

M E N T H O N.
INSTITUTION

DE SON ORDRE.

L Es deux Mont-Joux des alpes
Graves & Pœnìnes , ne portè¬

rent le surnom de petit & de grand
St. Bernard, que vers l’année H2 ;«
où Richard Evêque de Novare ap¬
prouva la vénération qu’on portoit à

E ,
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